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étaient les ennemis'? où étaient les Sainte-Beuve, les Ro-
chelort, les Prince Napoléon, et lulti quanti, pour servir de
cibles à tant de vaillance et de courage ?...... Demandez-le
au Nouveau-Monde, au Journal (les Trois-Rivières et consorts.
Decidés, à tout prix, à ferrailler pour montrer son savoir
faire et se faire applaudir de prouesses faciles, on s'est ra-
battu sur des moulins à vent, à Pinstar du célèbre chevalier
de la Manche; on a fait plus, on a pris ses amis de droite et
de gauche pour les poster. en face et recevoir les coups.
C'est ainsi que la presse dite religieuse a prétendu trouver
dans le Journal de Québec, la Minerve, le Constitutionnel, etc.,
des ennemis de la religion qu'elle devait combattre. Mais
nous le demandons: en quoi ces journeaux sont-ils plus
ennemis de l'église, moins empressés de défendre la religion,
moins respectueux à l'autorité que le Nouveau-Monde, l'Or-
dre, le Journal des Trois-Rlivières, le Courrier du Canada, etc ?
Tous ces derniers n'étaient pas encore nés que la Minerve et
le Journal de Qaébec, comptaient déjà bien des années au ser-
vice de la bonne cause, et jouissaient dès lors, comme ils
l'ont toujours conservé depuis, du patronage des autorités
religieuses de la Province. Mais voyez donc : le seul jour-
nal qui ait ouvertement affiché l'impiété ici, était laissé
tranquille par ces saints combattants, et tous les coups
étaient dirigés contre des amis plus capables et mieux dis-
posés qu'eux. Et d'écart en écart on est venu jusqu'à faire
jouer le mensonge et la calomnie, à travestir les écrits, à
imputer de fausses intentions, etc., pour noircir ceux qu'on
voulait à tout prix ériger en ennemis de la vérité. C'est
ainsi que s'écartent ceux qui veulent commander lorsqu'ils
ne sont encore que simples soldats, ceux qui ne savent pas
se renfermer dans la sphère de leurs attributions.

On se demandera peut-être comment de telles réflé-
xions peuvent trouver place ici, au milieu de nos études sur
l'Histoire Naturelle ? Mais nous l'avons dit en commençant
ce récit de voyage, nous voulons faire part à nos lecteurs
de nos impressions à l'égard de tout ce que nous rencontre-
rons ; or nous avons rencontré, après environ deux mois d'ab-
sence, le Journal de Québec, et de là les réfléxions que ses


